
 

Vendredi  20h,  Grenoble, 
gymnase Berthe de Boissieux.  En 
lieu  et  place  de  la  permanence 
habituelle,  c’est  une  session 
découpe de corde qui nous occupe 
ce soir. Personne n’a répondu à la 
proposition de sortie à la glacière 
sur  la  liste  du  club.  Il  convient 

donc de travailler en personne ceux qui sont venus ce soir, entre deux découpes. Il ne faut pas 
beaucoup  d’effort  pour  convaincre  Alexis,  initialement  indisponible  pour  cause  de  velléités 
studieuses  vite  remises  à  plus  tard.  La  science attendra ?  Emma hésite… traquenard or  not 
traquenard, that is the question. Plus tard au bar c’est Agnès qui se laisse convaincre de venir, en 
équipe  indépendante  avec  Sebastian.  Le  matin  même  Emma  nous  confirme  sa  venue,  avec 
Hugo. Nous formerons 3 équipes indépendantes avec des horaires décalés.

Le jour J est arrivé. Dans l’équipe 1 nous avons trois objectifs aujourd’hui, outre la balade. 
Ivanne veut faire de l’équipement pour s’entraîner. Alexis aimerait revoir cette cavité car c’est ici 
qu’il a fait sa 2e sortie avec le SGCAF l’hiver dernier et avait trouvé une étroiture un peu trop 
étroite… Pour moi l’objectif c’est de ressortir des déchets car lors de mon unique visite dans ce 
trou (même sortie qu’Alexis) j’en avais trouvé beaucoup en dehors du cheminement principal. 
Nous nous garons sur le parking d’été, 1h plus tard nous sommes au fond de la belle doline en 
train de nous déshabiller dans le froid. Il y a un peu de neige dans l’entonnoir ce qui rend la 
descente glissante, mais praticable sans matériel spécial. La terre en bas est en train de s’ébouler 
dans le trou à gauche du méandre d’accès à la cavité (voir photo ci-dessus), ce qui rend l’accès un 
peu olé-olé. Pour se tenir on a posé une cordelette sur le bloc coincé (attachée à l’autre bout par 
l’équipe 2 sur un tronc). Pour la prochaine visite ça peut être utile de prévoir une C15 pour ce 
passage.

Glacière
Collective

Date 17/11/2024
Cavités / secteur Glacière d’Autrans
Massif Vercors
Équipe 1 Alexis Delanoë, Ivanne Sanchez, 
Jean-Florent Raymond
Équipe 2 Emma Groslambert, Hugo 
Jeannet
Équipe 3 Agnès Daburon, Sebastian 
Salazar
TPST 8h15 / 6h30 / 5h
Objectif classique + dépollution
Rédaction JFR
Photos EG



À l’intérieur, pas de neige ni de glace. Ivanne équipe, on la suit avec les kits. Les cordes 
neuves coupées 2 jours plus tôt sont très agréables à utiliser ! Puis on entend arriver les autres. 
Agnès et Sebastian descendent P31 et P7 puis remontent. Une autre aventure les attend, sombre 
histoire de clefs prisonnières d’une voiture. Hugo et Emma sont maintenant avec nous. Les puits 
s’enchaînent puis on arrive dans le méandre. Il y a des passages un peu étroits et des endroits où 
chercher un peu son chemin mais globalement ça se passe bien. D’être déjà venu me permet de 
ne pas trop chercher. Selon Alexis il n’y a pas (plus ?) d’étroiture dans ce méandre. Au niveau de 
la jonction une pause pique-nique du reste du groupe (sauf pour qui n’a pas de sandwich…oups) 
me laisse le temps de poser la dernière corde et nous allons tous voir le petit siphon.

Hugo et Emma repartent fissa vers la surface car ils ont un impératif tandis que nous 
(l’équipe 1) remontons en déséquipant. C’est Alexis à la manœuvre cette fois-ci. Pendant qu’il  
retire la première corde, avec Ivanne nous allons voir la galerie rectiligne qui continue vers là où 
des escalades avaient été faites. Le début est assez joli, ça vaut le coup d’aller y faire un tour si 
vous passez à côté. Nous arrivons aux cordes des escalades, où j’avais fait demi-tour la dernière 
fois. La galerie continue en face par une étroiture mais l’accès en est assez délicat car il  faut  
monter sur un dôme de calcite haut et glissant. En faisant lasso avec le bout de la corde qui 
équipe l’escalade j’arrive à attraper une stalagmite et me hisser jusqu’à la suite de la galerie. De 
l’autre  côté,  ça  continue  et  il  y  a  du  courant  d’air  aspirant.  Je  rampe  dans  de  la  boue 
étrangement foncée jusqu’à un petit agrandissement. Ça continue encore mais pour ne pas trop 
faire attendre Alexis nous revenons sur nos pas. À revoir quand on n’aura plus de chantier en 
cours ailleurs !

Nous  traversons  le  méandre 
dans  l’autre  sens  sans  difficultés. 
Lorsque nous retrouvons la corde je 
fais  un  tour  dans  l’amont  du 
méandre,  parcouru  par  un  vif 
courant  d’air  (plus  important  que 
celui  décrit  plus  haut).  Commence 
alors la récolte : 5 piles plates dans 
divers  états  de  décomposition,  des 
débris  de  plastique  et  des  bâches 
très  rigides.  J’avais  pris  un  kit  en 
plus pour sortir  tout ça et il  n’était 
pas de trop. Une des bâches rigides, 
trop  encombrante  pour  être 
enkittée,  me  suit  accrochée  à  mon 
baudrier.  On remonte,  Alexis  ferme 
la  marche  et  remplit  les  kits… 
Nouveau  chargement  en  bas  du 
P25 :  encore  du  plastique  et  des 
piles  ainsi  que  l’énorme  boite 
métallique de lait  concentré visible 
dans  le  CR  de  la  sortie  de  l’hiver 



dernier (réduite en quelques coups de bottes). Sortie, change, un peu de thé puis retour à la 
frontale.

Bilan :
• une sortie sympathique dans une cavité belle dedans mais aussi dehors (énorme doline),
• un groupe assez nombreux mais découpé en petites équipe donc sans attente à la 

remontée,
• 1 kit complet de déchets + 1 bâche retirés de là où ils avaient été « oubliés » et « rangés » 

dans un bac noir à roulettes au fond d’une cour d’immeuble,
• des courants d’air qui indiquent qu’il y a des suites à trouver...


